
VESTIAIRES

e centre sportif de Lallange
était plein comme un œuf hier

en début de soirée pour le choc au
sommet du classement entre deux
des principaux prétendants au ti-
tre. Et ce, malgré les fortes chutes
de neige qui ont couvert hier le
pays dans la journée. La rencontre
initialement prévue le 17 octobre
dernier (5e journée), avait finale-
ment dû être reportée à la date
d'hier. C'est dire si l'envie d'en dé-
coudre entre les deux formations
était décuplée.

Esch abordait la rencontre avec la
ferme intention de s'offrir le leader
en guise de cadeau de Noël et de
mettre fin à son invincibilité par la
même occasion. En cas de victoire,
les Eschois recolleraient au classe-
ment général à leurs adversaires du
jour et pourraient aborder l'après-
trêve hivernale à seulement deux
points du leader. Bref, une opportu-
nité rêvée pour les hommes de Peter
Brixner, d'autant plus que Berchem
traverse une relative mauvaise
passe, notamment due aux blessures
de trois de ses piliers (Malano, Pas-
cutoi et Gauthier).

Berchem s'accroche
mais Esch ne lâche rien
Le choc annoncé a bien eu

lieu et a tenu toutes ses promes-
ses. Dans une véritable ambiance
de feu, le début de rencontre
laisse entrevoir d'entrée un com-
bat de chefs. Les deux gardiens de
but, respectivement Zuzo pour
Esch et Mike Majerus côté berche-
mois, sortent le grand jeu dès les
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premiers instants, si bien que le
score n'est que de 1-1 après cinq
minutes. L'énorme tension est
palpable dans les deux camps et la
rencontre s'avère particulière-
ment heurtée. Beaucoup de fau-
tes, beaucoup de cartons jaunes et
trop d'exclusions de 2 minutes.
En effet, le jeu est arrêté toutes les
20 secondes quasiment et les
deux équipes sont au coude à
coude durant les vingt premières
minutes de jeu. À cet instant-
charnière, Esch va parvenir à faire
légèrement la différence et à se
détacher de son adversaire pour
regagner les vestiaires à la pause
avec une avance de quatre réalisa-
tions (14-10).

Comment expliquer cette baisse
de régime à un moment crucial de
la partie, juste avant la mi-temps?
Selon Geoffroy Guillaume, au
nombre trop important d'exclu-
sions de deux minutes dans les
rangs berchemois. «Il en découle
que nous avons dû nous em-
ployer deux fois plus en dé-
fense», lâche-t-il froidement au
terme de la rencontre. L'analyse
du Français est lucide et rappelle
indubitablement l'absence du
géant Roumain Pascutoi dans un
secteur défensif qui aura globale-
ment beaucoup souffert.

Mais ce qu'ignorent encore Jean-
Marc Toupance et ses hommes à
ce moment, c'est qu'ils ne par-
viendront plus à accrocher les lo-
caux, qui auront le mérite de
maintenir leur pression en se-
conde période tout en gérant leur
avance au marquoir.

En effet, loin de s'arrêter en si
bon chemin, les Eschois dévelop-
pent un excellent handball pour fi-
nalement l'emporter par le même
écart de quatre buts (28-24). Ber-
chem est tombé, mais Esch reste
toujours l'équipe à battre.

Esch tombe le leader
SALES-LENTZ LEAGUE (5e JOURNÉE, MATCH EN RETARD) Le duel au sommet entre Esch
et Berchem, tous deux jusqu'alors invaincus, a tenu toutes ses promesses.

De notre correspondant
Claude Damiani

Esch s'est montré plus réaliste en met-
tant un terme à l'invincibilité du lea-
der (28-24).

es Russes, sacrées pour la troi-
sième fois d'affilée, ont imposé

sans discussion leur puissance. «On
a tout donné, mais physiquement
elles nous ont écrasées. On a man-
qué un peu de jus et il y avait un
peu de fatigue», a reconnu la capi-
taine, Raphaëlle Tervel.

L Parties de façon catastrophique
avec deux défaites contre le Brésil et
le Danemark, les Bleues avaient eu
un sursaut d'orgueil suivi d'une sé-
rie de sept victoires, dont certaines
contre de grandes nations du hand
comme l'Allemagne, la Russie et
l'Espagne en demi-finale. «Vu la fa-

çon dont on a démarré la compé-
tition, on aurait pu croire qu'on
n'allait jamais rebondir. Ne ja-
mais rien lâcher, quelle que soit la
tournure que prennent les choses,
c'est que ce que je retiens du Mon-
dial», a dit l'ailière Siraba Dembélé.

Les Françaises n'ont rien à se re-
procher, même pas leur finale, car
elles ont fait mieux que se défendre.
Certes, elles n'ont mené que pen-
dant douze minutes, et jamais de
plus de deux buts (6-4), avant que
les Russes prennent définitivement
les commandes. Mais même devan-
cées 14-11 à la mi-temps, elles ne se
sont pas découragées. Grâce à une
série d'arrêts de Cléopâtre Darleux,
entrée à la pause, et à l'efficacité de
Mariama Signaté, la meilleure au tir
de loin (8 buts), et d'Allison Pineau
(6 buts), elles sont même revenues à
un but (15-16, 37e).

Mais il aurait fallu stopper l'ailière
Elena Dmitrieva (8 buts) pour re-

faire le coup de Yangzhou. À Nan-
kin, les Russes, échaudées, ont
même pu gérer assez tranquillement
la fin de match. «On perd des bal-
lons bêtes. Mais c'est la loi du
sport. Elles savaient qu'on pou-
vait leur poser des problèmes et el-
les n'ont pas pris le match par le
même bout. Perdre contre une
équipe comme ça, ce n'est pas le
plus grave», a commenté l'arrière
Marion Limal. Ce groupe, presque
entièrement renouvelé après les
Jeux de Pékin, s'était classé 14e du
championnat d'Europe.

La Russie remporte son troisième
titre mondial d'affilée après 2005 et
2007, le septième au total si l'on
compte la période soviétique, un
triomphe totalement mérité selon
l'entraîneur français : «Elles
étaient très au-dessus de toutes
les équipes. Elles sont plus fortes
que jamais et peuvent voyager
loin.»

Une vraie montagne russe
MONDIAL FÉMININ Battues par les Russes (25-22), les Françaises décrochent
une médaille d'argent qu'elles n'auraient jamais pu espérer en début de compétition.

Christian Bock (Esch) : «Ce fut un
match très intense entre deux équi-
pes qui se sont bien battues. Nous
n'étions pas assez solides en dé-
fense à l'entame de la rencontre.
Nous avons ensuite rectifié le tir
pour faire la différence en fin de
première période. En deuxième mi-
temps, nous sommes parvenus à
gérer. Leurs trois blessés ont bien
évidemment joué dans la balance,
surtout en défense.»
Geoffroy Guillaume (Berchem) :
«Nous nous sommes souvent re-
trouvés à cinq joueurs de champ en
première mi-temps, ce qui nous a
forcés à nous employer deux fois
plus en défense pour limiter la
casse. Nous avons eu les occasions
pour revenir, mais ils avaient un
excellent gardien (Zuzo) et un Mul-
ler qui faisait ce qu'il voulait avec la
balle. Nous pouvons néanmoins
partir la tête haute, nous savions
que ce serait un match difficile.
Mais ils étaient plus réguliers en dé-
fense.»

«Plus réguliers
en défense

tange, sans succès.

Les résultats

Dames
Amber/Lënster-Pétange..................  0-3

(21-25, 12-25 et 20-25)
GYM-Diekirch ...............................  3-0
(25-15, 25-13 et 25-9)
Echternach-Walfer.........................  0-3
(12-25, 20-25 et 17-25)
Bertrange-Mamer reporté au 15/1
Classement (10 matches) : 1. GYM Volley
10 matches 9 victoires (29-7 sets) 19 pts,
2. Pétange 8 (26-10) 18 pts, 3. Bertrange
(-1) 7 (23-11) 16 pts, 4. Walfer 6 (23-15)
16 pts, 5. Mamer (-1) 6 (23-12) 15 pts, 6.
Echternach 2 (6-25) 12 pts, 7. Diekirch 1
(4-29) 11 pts, 8. VB Amber/Lënster 0 (5-
30) 10 pts

Messieurs
Fentange- Diekirch ........................  3-0

(25-17, 25-20 et 25-20)
Esch-Pétange .................................  0-3
(18-25, 19-25 et 18-25)
Lorentzweiler-Walfer .....................  3-0

(25-22, 25-23 et 25-22)
Bertrange-Strassen .........................  0-3
(16-25, 15-25 et 19-25)
Classement (10 matches) : 1. Strassen
9 victoires (29-6 sets) 19 points, 2. Fen-
tange 9 (28-6) 19 pts, 3. Pétange 7 (26-
15) 17 pts, 4. Bertrange (-1) 5 (16-17) 14
pts, 5. Diekirch 4 (16-20) 14 pts, 6.
Escher (-1) 3 (11-19) 12 pts, 7. Lorentz-
weiler 2 (10-26) 12 pts et 8. Walfer 0 (3-
30) 10 pts
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Esch - Berchem 28-24 (14-10)
Centre sportif de Lallange. Arbitrage de MM. Frieseisen et Niederprüm. 750 spec-
tateurs environ.
ESCH : Zuzo (tout le match, 15 arrêts dont 1 penalty), Bock 3, Decker 4, Eich 1,
Labonté, Marzadori, Muller 7, Piticco, Pulli 5, Schroeder 6/4, Quintus, Pintor 2.
Penalties : 4/4
Deux minutes : Labonté (10e), Bock (12e et 48e), Decker (24e et 55e), Schroeder
(29e), Brixner (41e), Pintor (54e).
BERCHEM : M. Majerus (tout le match, 22 arrêts), Schleich, Sarac 3, T. Majerus
2, Kohl 2, Stein 4, Settinger, Wagner 2, Versickas 3, Engleitner, Faber 1, Hummer,
Guillaume 7/3.
Penalties : 3/6
Deux minutes : Wagner (8e), T. Majerus (16e et 29e), Guillaume (18e et 21e), Sarac
(22e).
Carton rouge : T. Majerus (51e).
Évolution du score : 5e 1-1; 10e 3-3; 15e 6-6; 20e 8-9; 25e 12-10; 35e 16-12; 40e 18-
14 ; 45e 21-16; 50e 23-18; 55e 25-22.

P
h

o
to

 : 
ju

lie
n

 g
ar

ro
y

Les 22 arrêts de Mike Majerus n'auront pas permis à Berchem d'éviter
sa première défaite de la saison.

1. Berchem 31 11 10 0 1 328 256
2. Esch 29 10 9 1 0 331 248
3. Red Boys 25 10 7 1 2 306 262
4. Dudelange 24 10 7 0 3 317 233
5. Bascharage 19 11 4 0 7 357 353
6. Schifflange 15 11 2 0 9 257 337
7. Diekirch 14 10 2 0 8 259 350
8. Pétange 11 11 0 0 11 258 374

Le classement

Esch - Berchem 28-24
Pts J G N P p c
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Et de trois pour la Russie décidément intouchable!
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